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,ES฀ALLIAGES฀D�OR฀BLANCS฀SE฀SONT฀DÏVELOPPÏS฀POUR฀SE
SUBSTITUER฀ AUX฀ ALLIAGES฀ DE฀ PLATINES฀ ENCORE฀ ONÏREUX
DE฀NOS฀JOURS�
-ÐME฀LORSQUE฀L�ON฀UTILISE฀L�OR฀POUR฀LA฀CONFECTION฀DE
BIJOUX�฀ ON฀ EMPLOIE฀ AUJOURD�HUI฀ LES฀ MÏTHODES
MODERNES฀DE฀ FUSION฀ET฀DE฀COULÏE�฀0OUR฀ LES฀BIJOUX�
NON฀SEULEMENT฀LE฀PRIX�฀MAIS฀AUSSI฀LA฀COULEUR฀DE฀L�AL

LIAGE฀JOUENT฀UN฀RÙLE�฀SI฀BIEN฀QUE฀LES฀DÏVELOPPEMENTS
MÏTALLURGIQUES฀DÏPENDENT฀DE฀LA฀MODE�
$ANS฀LES฀ANNÏES฀���฀LA฀MODE฀S�INTÏRESSAIT฀FORTEMENT
AUX฀ ALLIAGES฀ D�OR฀ BLANC�฀ SANS฀ SE฀ SOUCIER฀ SI฀ CEUX
CI
RÏPONDAIENT฀AUX฀EXIGENCES฀DU฀MARCHÏ�

!UJOURD�HUI�฀IL฀EN฀EST฀AUTREMENT�฀,ES฀ALLIAGES฀DÏVE

LOPPÏS฀ PAR฀ LES฀ CENTRES฀ D�ÏTUDES฀ ÏVOLUENT฀ AVEC฀ LES
CONTRAINTES฀SUR฀L�ENVIRONNEMENT�฀LA฀SANTÏ฀ET฀ÏVIDEM

MENT฀LE฀PRIX�

)L฀EXISTE฀PLUSIEURS฀VOIES฀POUR฀BLANCHIR฀L�OR฀�

฀LE฀PLATINE�฀LE฀PALLADIUM฀OU฀LE฀NICKEL฀QUI฀DONNENT฀

Ì฀L�OR฀UNE฀COULEUR฀BLANC฀VIF�

฀L�ARGENT�฀LE฀ZINC฀ET฀LE฀CADMIUM฀QUI฀DONNENT฀Ì฀L�OR
UNE฀COULEUR฀BLANC฀VOILÏ�

฀D�AUTRES฀ÏLÏMENTS฀COMME฀LE฀MANGANÒSE�฀LE฀COBALT�
LE฀ RUTHÏNIUM฀OU฀ L�INDIUM�฀ LE฀GERMANIUM฀ET฀ LE฀GAL

LIUM฀OU฀L�ÏTAIN฀PEUVENT฀SE฀COMBINER฀SOUS฀CERTAINES
CONDITIONS฀Ì฀L�OR฀POUR฀OBTENIR฀UNE฀COULEUR฀BLANCHE�
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,A฀RÏGLEMENTATION฀EUROPÏENNE�฀QUI฀EST฀DÏCRITE฀DANS
LA฀DIRECTIVE฀������#%�฀LIMITE฀LE฀RELARGAGE฀DU฀NICKEL฀ET
TEND฀Ì฀IMPOSER�฀POUR฀TOUT฀OBJET฀AU฀CONTACT฀PROLONGÏ
AVEC฀LA฀PEAU�฀L�INTERDICTION฀ET฀L�UTILISATION฀D�ALLIAGES
RELARGANT฀PLUS฀DE฀��� G�CM�฀�SEMAINE� �6OIR฀PUBLI

CATION฀DU฀#ÏTÏHOR฀ET฀LE฀POINT฀TECHNIQUE฀%NGELHARD
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,ES฀ALLIAGES฀!U
.I฀SONT฀EN฀EFFET฀D�UNE฀BELLE฀COULEUR
PROCHE฀ DE฀ CELLE฀ DU฀ PLATINE�฀ )LS฀ SONT฀ TRÒS฀ FORTEMENT
CHARGÏS฀EN฀.I฀ET฀PRÏSENTENT฀UNE฀ZONE฀DE฀DÏMIXION
TRÒS฀ DURE฀ ET฀ FRAGILE�฀ ,ES฀ PRÏCIPITÏS฀ RICHES฀ EN฀.I฀ LES
RENDENT฀SENSIBLES฀Ì฀LA฀CORROSION�
0OUR฀ÏCHAPPER฀Ì฀CES฀INCONVÏNIENTS�฀ON฀A฀RAJOUTÏ฀DU
ZINC฀ QUI฀ RESTREINT฀ LA฀ ZONE฀ DE฀ DÏMIXTION�฀ PUIS฀ DU
CUIVRE฀POUR฀ADOUCIR฀L�ALLIAGE�
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,ES฀MÏTAUX฀PRÏCIEUX�฀COMME฀L�OR�฀L�ARGENT฀ET฀LE
PLATINE�฀FONT฀PARTIE฀DES฀MÏTAUX฀CONNUS฀DEPUIS฀BIEN
LONGTEMPS฀DANS฀LA฀BIJOUTERIE฀OU฀L�ORFÒVRERIE�

#EPENDANT�฀C�EST฀SEULEMENT฀AU฀COURS฀DES฀DERNIÒRES
DÏCADES฀QU�ILS฀SE฀SONT฀DÏVELOPPÏS�฀EN฀LES฀COMBI

NANT฀AVEC฀D�AUTRES฀ÏLÏMENTS฀POUR฀OBTENIR฀DES

ALLIAGES฀DE฀COULEUR฀ET฀D�ÏCLAT฀AUX฀PROPRIÏTÏS
DIVERSES�

3USCITANT฀DE฀NOS฀JOURS฀UN฀INTÏRÐT฀DE฀PLUS฀EN฀PLUS
CROISSANT�฀LES฀ALLIAGES฀BLANCS฀ET฀SURTOUT฀LES฀��฀CARATS
OR฀GRIS฀SONT฀TRÒS฀CONVOITÏS�

#E฀POINT฀TECHNIQUE฀A฀POUR฀BUT฀DE฀VOUS฀COMMUNI

QUER฀UN฀ENSEMBLE฀D�INFORMATIONS฀SUR฀CE฀THÒME�
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EXAMEN DES ALLIAGES POSSIBLES
Alliages binaires : Ag + Cu 1er et 2e titre.
Cette composition est la plus courante dans sa
commercialisation, en particulier l’argent cuivre
930 ‰ d’argent fin.
Les défauts majeurs que l’on rencontre viennent
de la présence d’oxydes de cuivre par alignement
ou amas, souvent dus au traitement thermique,
chalumeau ou sans atmosphère réductrice. La
présence d’impuretés, comme le phosphore rési-
duel (phosphure), peut fragiliser l’alliage par la
présence de zones fondues au joints de grains.
La couleur de ces alliages est la plus proche de
celle de l’argent, mais il est fréquent de voir les
objets argenter ou rhodier pour conserver l’éclat.
Les alliages ternaires et quaternaires
Sur la base de l’argent-cuivre, l’addition d’un élé-
ment peut améliorer certaines applications.
Toutefois, il se limite par leur miscibilité les uns
aux autres et rend l’alliage fragile sous certaines
conditions.

L’addition d’aluminium, de zinc de Cd ou de Ni
de Mn dans une proportion de 10 à    20 ‰ amé-
liore sensiblement certaines applications, mais le
traitement des déchets et leur réemploi génèrent
des problèmes métallurgiques. Ces alliages sont
souvent utilisés comme brasures.
La couleur est modifiée suivant l’élément et
devient plus ou moins pâle ou grise. La tenue au
ternissement varie elle aussi.
RECOMMANDATIONS
-  Les alliages argent-cuivre, fondus sous vide et
recuits sous atmosphère ammoniac craqué, sont
ceux qui présentent la meilleure malléabilité.
-  Les recuits doivent être faits après 60 à 75 % de
réduction épaisseur.
-  Les recuits au chalumeau ou à l’air durcissent le
métal par diffusion de l’oxygène et provoquent les
taches de feu.
-  La présence de Cd et de Zn réduit l’oxydation
générée par le recuit au chalumeau. Mais ce n’est
pas la présence de l’un ou de l’autre, mais plutôt
l’absence d’oxyde qui rend le métal malléable.

Quelques exemples de couleurs et tenues au ternissement
d’alliages binaires ou ternaires, étudies par Cookson Clal :

ALLIAGE COULEUR TERNISSEMENT
binaire et ternaire Couleur alliage 8 mn polysulfure 45 mn 2 % H2S +

(surface polie) de sodium 5 % SO2 air humide
Argent pur Blanc Pourpre Pourpre

Ag-Cu 7,5 % Jaune clair Noir Noir
Ag-Al 5 % Gris Noir Pourpre
Ag-Cd 5 % Blanc Négligeable Pourpre
Ag-Zn 5 % Blanc Jaune Brun
Ag-Sn 5 % Blanc Jaune Brun
Ag-Te 4 % Gris Pourpre Noir
Ag-Mg 5 % Jaune clair Brun Pourpre

Ag-Si Gris foncé Pourpre Pourpre
Ag-5 Sn-2 Cr Blanc Négligeable Jaune
Ag-5 Zn-2 Cr Blanc Négligeable Jaune

Ag-5 Mn-2 Mo Gris léger Brun Pourpre
Ag-5 Zn-1,5 Al-0,5Mo Gris léger Négligeable Jaune
Ag-4,4 Zn-2,1 Sb-1 Sn Blanc Négligeable Négligeable

Ag-5 Zn-Ni 2 Blanc Jaune Brun
Ag-5 Cd-Ni 2 Blanc Brun Brun

Ag-4,5 Zn-2,3 Al Gris léger Brun Négligeable
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Il semble que, depuis 1940 environ, le système Au-
Cu-Zn-Ni soit généralement adopté pour les alliages
18 carats gris.
Ces alliages sont peu malléables et s’oxydent rapi-
dement sous l’action de la chaleur. Ils présentent
des phénomènes de dilatation et contraction
brusques qui en font des matériaux désagréables à
travailler.
La couleur est fortement influencée par la teneur en
Ni et Zn et d’autant plus proche de la couleur cherc-
hée par la somme de (Ni + Zn) est élevée.
Ces alliages sont encore de nos jours très utilisés
pour différentes applications : vis, fermoirs, sys-
tèmes oreilles, fonte à cire perdue. Ils sont d’une
dureté élevée et peuvent être durcissables dans cer-
tains cas.
En fonte à cire perdue, ils deviennent fragiles et dif-
ficiles à travailler. Les défauts sont nombreux,
notamment les porosités et défauts métallurgiques
générés par l’emploi de déchets s’appauvrissant en
zinc et faisant remonter le titre Au. D’un aspect
biphasé, ils présentent de plus un faciès dendritique.
ORS BLANCS AU PALLADIUM
Les alliages Au Cu Ni Zn étant fragiles et complexes,
le rajout de palladium d’un pourcentage compris
entre 50 à 150 ‰ à l’alliage de base rend ceux-ci
plus ductiles, néanmoins suffisamment complexes
dans leurs élaboration et transformation d’une part,
et voulant répondre à la directive d’autre part. Nous
trouvons maintenant des alliages gris 18 carats
contenant du palladium et sans nickel ou d’une
teneur très faible pour leur conférer certaines pro-
priétés mécaniques.
Trois categories d’alliages au palladiumn
Les composés ternaires Au-Ag-Pd
D’une très grande malléabilité, ils sont d’une tem-
pérature élevée supérieure à 1 200°C et possèdent
de faibles propriétés mécaniques. Ces alliages, peu
sensibles aux modes de recuit, s’adaptent très bien
au travail au chalumeau (bonne tenue à l’oxyda-
tion).
Ils sont particulièrement adaptés pour la frappe à
froid, l’estampage et l’emboutissage profond.
Métallurgiquement, ce sont bien souvent des solu-
tions solides, de structure cristalline cubique à face
centrée à toutes températures.

Les alliages quaternaires Au-Ag-Cu-Pd
Ces alliages sont polyvalents sur le marché et pré-
sentent un très bon compromis dans chaque appli-
cation. La teneur en palladium varie entre 50 et 200
‰. Ce sont les alliages dont la couleur varie sensi-
blement en fonction de la teneur en palladium et
nécessitent un rhodiage, comme pour tous les
alliages gris d’ailleurs.
Les alliages multicomposants
Ce sont généralement des bases quaternaires Au Ag
Cu Pd auxquelles vient s’additionner un ou plusieurs
éléments. Ils font varier les propriétés mécaniques
ou physiques, certains éléments jouant le rôle de
germinateur pendant la solidification et d’affineur.
Ces alliages contiennent 10 à 30‰ de platine ou
cobalt, fer, zinc, Ru, Ir, etc. Le choix de l’alliage doit
être bien défini en fonction de l’utilisation que l’on
souhaite et du procédé d’application, exemple le
zinc étant un élément volatil, tension de vapeur éle-
vée. Il appauvrit l’alliage, augmentant le titre Au,
surtout lors de l’emploi des déchets fondus à plu-
sieurs reprises ou sous fonte à pression partielle. Il
pollue le matériel de fusion.
Par contre, il abaisse le point de fusion et améliore
la structure du métal en réduisant les oxydes
(enthalpie - 225 KJ/mole à 900°C).
Le platine augmente les propriétés mécaniques et la
température de coulée, comme le cobalt ou le fer.
Ces alliages sont d’une belle couleur lumineuse et
possèdent une bonne tenue à l’oxydation et au ter-
nissement.
ORS BLANCS SANS NI ET PALLADIUM
Ce sont des alliages en cours d’étude qui viennent
sur le marché progressivement. Différentes sociétés
présentent des alliages sans ces deux éléments :
Cookson CLAL en fait partie.
Les compositions varient par la combinaison et la
teneur des éléments et chacun d’eux est protégé par
un brevet.
Ces alliages étudiés par les centres de recherches
doivent satisfaire les différentes applications. Il
n’existe pas d’alliage polyvalent à celles-ci pour la
fabrication de chaînes, pièces usinées, estampées,
fonte à cire perdue et autres besoins du marché.
Ces alliages sont sensibles et délicats, si toutes les
mesures matérielles ne sont pas respectées.
Par contre, ils offrent un intérêt important par le fait
qu’ils possèdent de bonnes propriétés mécaniques
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et répondent aux critères de relargage par l’absen-
ce de nickel et de coût matière par l’absence de
palladium.
L’élaboration et la transformation de ces produits
sont très soignés et une métallurgie spécifique à
chaque est adaptée.

PRECAUTIONS SUR LES
ALLIAGES 18 CARATS BLANCS

Alliages
avec Ni : 1 - Ecrouissage de 50 mini

à 75 % avant recuit.
2 - Type de recuit 700 à 800°

- 30 minutes.
Trempe eau ou alcool
entre 500 et 600°C.

3 - Recuit sous atmosphère
réductrice ou neutre.

Alliages
au Pd et Ni : idem aux alliages avec Ni.
Alliages
au Pd sans Ni : 1 - FCP - température de

coulée 100° mini au-dessus
du liquidus pour une bonne
homogénéité de l’alliage.

2 - Eviter les recuits
sous hydrogène avec
une forte teneur en Pd.

3 - Reportez-vous
aux fiches clients.

Rappel :
Il existe des brasures grises avec et sans Cd et sans
Ni pour ces alliages avec des indices de tempéra-
ture différents et de couleurs adaptées. Consultez
le dossier Brasures ou le Sce Technique -
Bijouterie.

HISTORIQUE
BLes six métaux du platine, qui sont étroitement
associés à l’état naturel et présentent de très fortes
ressemblances chimiques, étaient connus depuis
longtemps lorsque Mendeleev publia son tableau
périodique.
Le platine, métal inconnu des anciens, est reconnu

en 1750 dans les premières années du 19e siècle.
L’osmium et l’iridium, le palladium et le rhodium
ont été séparés et identifiés. Le ruthénium, 6e et der-
nier élément de ce groupe, a été identifié par Claus
en 1844.
GENERALITE
L’intérêt actuel de la demande croissante pour le
platine est une renaissance de la mode des années
1920. Les titres commercialisés de nos jours sont : le
Pt 999 ‰, le Pt 950 ‰, le Pt 900 ‰ et le Pt 850 ‰.
Le point de fusion élevé du Pt nécessite d’autres
matériaux pour abaisser sa température et surtout lui
donner des propriétés mécaniques satisfaisantes.
Alliages platine binaires
Pour les alliages 1er titre Pt supérieur à 950 ‰, l’al-
liage de base est sans aucun doute le Pt Cu sur le
marché national.
Sur cette même base de binaires, nous trouvons les
alliages Pt-Cu, Pt-Co, Pt-Ir, Pt-Ru, Pt-Pd, Pt-W en
dehors des alliages Pt Ir et Pt Pd qui sont relative-
ment peu élevés en dureté HV 60-80. Les autres se
situent à 120-130 HV.
Pour les alliages 2e titre Pt supérieur à 900 ‰, on
retrouve les mêmes binaires à 10 % d’éléments avec
une dureté supérieure. Ils sont très proches les uns
des autres, même à l’état écroui. Leur dureté ne
dépasse pas 220 HV.
Les alliages binaires de 3e titre supérieurs à 850 ‰
en Pt croient en caractéristiques mécaniques et
deviennent plus sensibles, notamment pour les élé-
ments Ru, Ir ou W.
Alliages platine ternaires - 1er titre - Pt > 950 ‰
L’alliage de référence, spécialement étudié par la
FCP, est le Pt Cu Co à 18 ‰ de cobalt, la particula-
rité du cobalt, comme le fer ou le Ni, étant qu’ils
sont magnétiques au-delà d’un certain %.
Cet alliage est de couleur plus blanche et moins fra-
gile que le Pt Cu en fonte à cire perdue.
D’autres alliages avec du Pd et du cobalt ou de l’in-
dium et gallium offrent des caractéristiques méca-
niques élevées, ainsi que des compositions Pt-Au-
Ga qui permettent de gagner 90 à 150° de tempéra-
ture.
Peu sensibles à l’oxydation et à la trempe, les
alliages Pt Cu ou Pt Cu Co se recuisent vers 850° -
30 minutes, avec trempe eau.

LE PLATINE
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BRASAGE DU PLATINE
Il existe une gamme de 8 brasures Pt au catalogue
Cookson CLAL  et une nouvelle génération de bra-
sures est en cours de test.
Ces brasures sont généralement des bases Au avec
du Pd, mais on trouve aussi des binaires ou ternaires
avec Pt. La plage de température est élevée entre
900 à 1 400°C.
FONTE A CIRE PERDUE
La fonte de ces alliages nécessite des conditions
matérielles particulières : revêtement spécifique,
matériaux plus réfractaires en silice avec du phos-
phate et des agents de liaison. La température du

cylindre varie entre 900 à 1 000°C.
De même que pour la fondeuse, la température de
coulée doit atteindre 1 900° à 1 980° suivant le type
de pièces et alliages.
La grande partie des fondeurs mettent en œuvre des
arbres d’un poids compris entre 150 et 300 g, mais
de nouvelles générations de machines permettent
des masses plus élevées.
Les fondeuses par centrifugation sont, pour le
moment, les seules à obtenir des résultats de qua-
lité.

Références sur le tableau ci-dessous :
Alliages Pt 950 ‰ Pces massives Pces moyennes Pces très fines Dureté

40g 10g 1g (HV)
45 ‰ Cu - Pt P S P 108
45 ‰ Ru - Pt M P P 114

10 ‰ Ir - 35 ‰ Pd + Pt TB TB TB 60
45 ‰ Ir + Pt B B TB 73
45 ‰ Pd + Pt M TB TB 68
45 ‰ Co + Pt TB TB TB 134

18 ‰ Co + 27 ‰ Cu + Pt TB TB TB 110
10 ‰ Ni - 35 ‰ Pd + Pt TB TB TB 82
20 ‰ Ni - 25 ‰ Pd + Pt S S S 104
30 ‰ Au - 20 ‰ Ga + Pt TB TB TB 134

TB : Très bon B : Bon
S : Satisfaisant P : Porosités

INTRODUCTION
Bien que ni l’argent, ni ses principaux alliages
n’offrent une forte résistance mécanique ou une
grande dureté, l’argent a beaucoup d’autres pro-
priétés intéressantes et quelques avantages
uniques. Il a le plus haut pouvoir réfléchissant et
se travaille facilement à froid ou à chaud par tous
les procédés courants pour obtenir une grande
variété d’objets.

GENERALITE
Les principales propriétés demandées aux
alliages d’argent pour l’orfèvrerie ou la bijouterie
sont :
- avoir une couleur la plus proche de celle de
l’argent pur, ainsi que des propriétés mécaniques
suffisantes, tout en étant malléables,
- pouvoir être coulées facilement en fonte à cire
perdue ou par tous autres modes,
- et avoir une bonne résistance à la corrosion.
Ces propriétés sont bien remplies par les alliages
d’argent de base Ag-Cu dont nous disposons sur
le marché.
Vous retrouverez certaines informations sur les
points  techniques Cookson CLAL n° 1 et n° 10
sur ce sujet.

L’ARGENT
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$ÏCOUVERT฀EN฀����฀PAR฀7OLLASTON฀EN฀MÐME฀TEMPS
QUE฀LE฀PALLADIUM�฀LE฀RHODIUM฀SE฀TROUVE฀DANS฀LA฀NATU

RE฀ASSOCIÏ฀AUX฀CINQ฀AUTRES฀ÏLÏMENTS฀DE฀LA฀FAMILLE฀DU
PLATINE�

,ES฀PREMIERS฀BAINS฀DE฀RHODIUM�฀DESTINÏS฀AUX฀MÏTIERS
DE฀L�ART�฀FURENT฀PRÏSENTÏS฀AUX฀%TATS
5NIS฀EN฀�����฀,E
PROCÏDÏ฀ SE฀ RÏPANDIT฀ EN฀ !MÏRIQUE฀ DU฀ .ORD฀ ET฀ EN
!NGLETERRE฀PUIS�฀PLUS฀TARDIVEMENT�฀EN฀%UROPE�
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,E฀RHODIUM฀N�EST฀ATTAQUÏ฀PAR฀AUCUN฀AGENT฀CONNU฀Ì
TEMPÏRATURE฀AMBIANTE฀ET฀NE฀SE฀ TERNIT฀PAS�฀0OUR฀CES
RAISONS�฀IL฀EST฀UTILISÏ฀SOUS฀LA฀FORME฀DE฀DÏPÙT฀ÏLECTRO

LYTIQUE�฀LE฀PLUS฀SOUVENT฀COMME฀REVÐTEMENT฀DÏCORA

TIF�฀)L฀EST฀RECONNU฀COURAMMENT฀COMME฀LE฀MATÏRIAU฀LE
PLUS฀SATISFAISANT฀POUR฀LE฀DURCISSEMENT฀DES฀MATÏRIAUX
DU฀GROUPE฀PLATINE฀ET฀DE฀L�OR�

,E฀RHODIAGE฀SE฀PRATIQUE฀EN฀JOAILLERIE�฀BIJOUTERIE�฀EN
PROTHÒSE฀ DENTAIRE฀ POUR฀ LA฀ FINITION฀ DES฀ INSTRUMENTS
SCIENTIFIQUES฀ET฀AUTRES฀UTILISATIONS฀INDUSTRIELLES�
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/N฀SAIT฀QUE฀LES฀ARTICLES฀DE฀BIJOUTERIE฀ET฀D�ORFÒVRERIE
EN฀ARGENT฀NOIRCISSENT฀SOUS฀L�EFFET฀DES฀TRACES฀D�HYDRO

GÒNE฀ SULFURÏ฀ QUI฀ EXISTENT฀ DANS฀ L�ATMOSPHÒRE�฀ /N฀ A
CHERCHÏ฀DEPUIS฀LONGTEMPS฀Ì฀ÏVITER฀CE฀NOIRCISSEMENT
EN฀DÏPOSANT฀SUR฀L�ARGENTERIE฀UNE฀COUCHE฀MINCE฀D�UN
MÏTAL฀ BLANC฀ INALTÏRABLE฀ Ì฀ L�AIR�฀ ,E฀ CHOIX฀ DES
CHERCHEURS฀S�EST฀FINALEMENT฀PORTÏ฀SUR฀LE฀RHODIUM�

%N฀VOICI฀LES฀RAISONS฀�


 LA฀COULEUR฀DU฀RHODIUM SE฀RAPPROCHE฀BEAUCOUP฀DE
CELLE฀DE฀L�ARGENT�฀,�EXAMEN฀Ì฀LA฀LUMIÒRE฀BLANCHE฀DE
DIVERS฀ DÏPÙTS฀ ÏLECTROLYTIQUES฀ DE฀ MÏTAUX฀ MONTRE
QU�AUPRÒS฀DE฀L�ARGENT฀LE฀CHROME฀PARAÔT฀BLEU�฀LE฀NIC

KEL฀ JAUNE�฀QUE฀ LE฀PLATINE฀ET฀ LE฀PALLADIUM฀SONT฀GRIS�
3EUL฀ LE฀ RHODIUM฀ RESSEMBLE฀ RÏELLEMENT฀ Ì฀ L�ARGENT�
BIEN฀QU�IL฀OFFRE฀UNE฀TEINTE฀LÏGÒREMENT฀GRISÏE�


 LA฀DURETÏ฀DE฀CE฀MÏTAL Ì฀L�ÏTAT฀DE฀DÏPÙT฀ÏLECTROLY

TIQUE�฀COMPARABLE฀Ì฀CELLE฀DU฀VERRE�฀EST฀DE฀�฀Ì฀�฀FOIS
PLUS฀ÏLEVÏE฀QUE฀CELLE฀DES฀ALLIAGES฀D�ARGENT฀UTILISÏS฀EN
ORFÒVRERIE�
#ETTE฀PROPRIÏTÏ฀CONFÒRE฀AU฀RHODIUM฀UNE฀APPRÏCIABLE
RÏSISTANCE฀Ì฀L�USURE�


 SON฀ POUVOIR฀ RÏFLECTEUR EST฀ TRÒS฀ ÏLEVÏ฀ ET฀ LE฀ SITUE
IMMÏDIATEMENT฀DERRIÒRE฀L�ARGENT�฀AVANT฀LE฀PLATINE฀ET
L�OR�


฀ IL฀ POSSÒDE�฀ COMME฀ NOUS฀ L�AVONS฀ VU�฀ UNE฀ GRANDE
RÏSISTANCE฀Ì฀LA฀CORROSION�


฀ ENFIN�฀ LES฀ BAINS฀ ÏLECTROLYTIQUES฀ DE฀ RHODIUM฀ SONT
D�UN EMPLOI฀PLUS฀FACILE QUE฀CEUX฀DES฀AUTRES฀MÏTAUX
DE฀LA฀MINE฀DU฀PLATINE�฀)LS฀SONT฀EN฀OUTRE฀PLUS฀STABLES
ET฀PEUVENT฀ÐTRE฀UTILISÏS฀SOUS฀FORME฀DE฀SOLUTIONS฀TRÒS
DILUÏES�
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,E฀SERVICE฀TECHNIQUE

www.cookson-clal.com


